
DANS NOS GALERIES D’ART 
Le brillant vernissage-cocktail qui 
réunissait trois peintres d'une tren-taine d'années et leurs œuvres à la Galerie 113, rue d’Antibes, fut re-haussé par la présence de M.

:

 Bernard Cornut-Gentille, députés-maire de Can-nes, qui manifesta son plaisir dé voir 
notre ville en plein essor artistique. En elfet, les vernissages se succè-dent en. cette fin d’année. Mais ici ces trois, peintres amis — et qui se donnent des airs dé ressemblance — ont ceci de particulier que leurs 

lents ont été consacrés par les mêmes prix - Claude Dechezelle, Jacques Léonard et André Plisson sont
:

 tous 
trois lauréats de la Casa Velasquez et de la Biennale de Paris 19591961. 

De plus, André Plisson est titulaire du pris de Rome de 1956. 
Est-ce à dire que  sa peinture s’im-pose plus que celle de Dechezelle et de Leonard ? Nous ne le pensons pas. 

Extrêmement, «dépouillée», elle n’a 
ni le chaud coloris de Léonard, ni le sens des valeurs et de la donstruc-tion qui attire vers les oeuvres de Dechezelle. 

En contemplant ce trio pictural, on peut songer que Dechezelle à la 
base solide et grave qu’un composi-
teur donnerait au violoncelle dans un trio musical. Léonard fait chanter ses couleurs comme un chant d'alto cha-leureux et passionné, tandis que les tonalités plus claires de Plisson corres-pondraient à celles du violon. 

Villages et églises d'Espagne, na-tures mortes exubérantes et lignes de 
collines ne manqueront pas d’attirer 
et d'intéresser en cette exposition de jeune - peinturé. 


